
	
	

	

	

ÉCOPLA	vivra	!	
Bataille	pour	l'emploi	

-	Assemblée	Constituante	-	
	

		

	 	

Le	 14	 décembre	 2016,	 dans	 un	 forum	 de	 la	
Bourse	 du	 Travail	 de	Grenoble	plein	à	 craquer	
et	 rebaptisé	 pour	 l'occasion	 forum	 Ambroise	
Croizat,	entre	500	et	1000	personnes	ont	choisi	
de	 se	 réunir	 pour	 soutenir	 les	 salarié(e)s	
d'ECOPLA	dans	leur	combat	pour	l'emploi.	
Entre	 500	 et	 1000	 personnes	 venues	 de	 tous	
horizons	militants	(des	syndicalistes	-	CGT,	CNT,	
SOLIDAIRES,	 ...	 -	 des	 associatifs	 -	Nuit	Debout,	
Amis	 du	 Diplo,	 ATTAC,	 CADTM,	 Nuestra	
America,	 ...	 -	des	 lycéen(ne)s,	des	étudiant(e)s,	
des	chômeur(se)s,	des	salarié(e)s,	des	politiques	
et	aussi	des	 retraité(e)s,	 et	2	 fanfares)	 se	 sont	
regroupés	 pendant	 3	 heures	 pour	 réfléchir	
ensemble	à	désobéïr	contre	ces	lois	injustes	qui	
détruisent	 nos	 emplois.	 En	 plein	 état	
d'urgence...	SUD	ENERGIE	y	était,	évidemment,	
pour	vous	raconter	cette	belle	histoire	:	
Grenoble	 pourrait	 bien	 devenir	 le	 symbole	
français	de	la	lutte	pour	nos	emplois	contre	un	
monde	 capitaliste	 financiarisé	 généralisé	 en	
cette	période	de	campagne	présidentielle...	
																																																										ECOPLA	vivra	!	
!	
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-	Des	personnalités	fortes	ont	animé	les	débats	-	
de	Charles	Piaget	(88	ans,	syndicaliste	héroïque	de	la	lutte	des	LIP	en	Franche-Comté	de	1973	à	1977)	
à	Olivier	Leberquier	(lutte	comparable	des	FRALIB	de	2010	à	2014)	

de	François	Ruffin	(grand	organisateur	de	l'événement)	à	Frédéric	Lordon	(économiste	éclairé)	
d'Annie	David	(sénatrice	communiste)	à	Laurence	Ruffin	(présidente	Union	Régionale	des	SCOP	Rhône-Alpes)	
des	12	salarié(e)s	d'ECOPLA	encore	dans	la	lutte	à	Patrick	Bernard	(CGT	Métallo,	leur	plus	fidèle	défenseur)	

François	 Ruffin	 (Fakir,	 futur	 député)	
mène	 la	 cérémonie	 et	 organise	 la	
prochaine	 étape	 :	 le	 14	 janvier,	 à	 14	
heures,	on	va	tou(te)s	à	St	Vincent	de	
Mercuze,	 et	 on	 rend	 leur	 usine	 aux	
salarié(e)s	d'ECOPLA	!	

Cette	 lutte	 sera	 le	 combat	 pour	
l'emploi	 et	 pour	 une	 loi	 ECOPLA	 qui	
donnerait	 la	 priorité	 à	 l'emploi	 sur	 le	
remboursement	 des	 financiers,	 	 soit	
l'exacte	 inverse	 de	 ce	 qui	 se	 passe	
aujourd'hui...	

Charles	Piaget	(CFDT)	raconte,	à	88	ans,	devant	un	parterre	de	
jeunes	 nuit-deboutistes	 et	 une	 foule	 silencieuse,	 son	 passage	
dans	 l'illégalité,	 sa	 lutte	 contre	 une	 multinationale	 suisse	
décidée	à	démanteler	un	site	pas	assez	rentable,	 l'occupation	
de	 leur	 usine,	 l'imagination	 au	 pouvoir,	 la	 nécessité	 d'avoir	
toujours	 un	 coup	 d'avance,	 leurs	 ateliers	 clandestins,	 la	 lutte	
du	gouvernement	 pour	 les	 décourager,	 l'aide	 des	 copains	 des	
télécoms	 pour	 leur	 remettre	 le	 téléphone,	 d'EDF	 pour	 leur	
rebrancher	 le	 courant...	 7	 SCOPs	 naitront	 après	 4	 années	 de	
lutte,	et	3	vivent	encore	aujourd'hui,	40	ans	plus	tard	!	
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Conscients	 de	 leur	
désobéïssance	 civile	
en	 devenir,	 presque	
tous	les	participant(e)s	
remplissent	 une	 fiche	
qui	 maintiendra	 le	
contact	 entre	 eux	
jusqu'au	 14	 janvier	 et	
les	engage	à	 se	battre	
pour	ECOPLA.	
Le	but	est	de	parvenir	
à	 rassembler	 devant	
l'usine	ECOPLA	à	Saint	
Vincent	de	Mercuze	le	
14	janvier	à	14	heures	
un	 maximum	 de	
participant(e)s	 à	 cette	
reprise	 en	 main	 de	
leur	outil	de	travail	!	
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Patrick	 Bernard	 (leader	 de	 la	 CGT	
Métallo	Isère)	vous	offre	le	moyen	de	
revivre	 cette	 soirée	 presque	 comme	
si	vous	y	étiez...	
	

Rendez-vous	sur	youtube	:	
https://www.youtube.com/watch?v=

xxl0FuT-WlY	



		

Frédéric	 Lordon	 (économiste,	 universitaire)	 insiste	 sur	 la	 légitimité	 du	 combat	 pour	 l'autonomie	 du	
producteur.	 Un	 combat	 vieux	 comme	 le	 capitalisme	 qui	 s'acharne	 depuis	 toujours	 à	 déposséder	 les	
producteurs.	 Aux	 naufrages	 économiques	 accompagnés	 de	 catastrophes	 sociales,	 les	médias	 dominants	
(dont	on	se	sait	plus	à	ce	stade,	de	la	servilité,	de	l'inconscience	ou	de	la	simple	bêtise	ce	qui	les	conduit	en	
premier)	opposent	les	légendes	entrepreneuriales.	A	l'obéïssance	et	à	la	subordination	qui	imprègnent	le	
salariat,	ils	opposent	notre	pouvoir	(?)	par	la	démocratie.	Mais	ils	mènent	déjà	un	combat	d'arrière	garde,	
dressant	devant	nos	yeux	éveillés	 le	 tableau	d'un	grand	désordre	et	d'une	parfaite	 imposture.	Bernard	
Friot,	 dans	 "la	 Sociale"	 de	 Gilles	 Perret,	 explique	 limpidement	 à	 quel	 point	 la	 démonstration	 par	 les	
salariés	d'être	capables	de	s'organiser	eux-même	est	insupportable	pour	les	possesseurs.		

Laurence	Ruffin	(patronne	de	la	SCOP	
ALMA	 et	 présidente	 de	 l'union	
régionale	 des	 SCOP	 de	 Rhône	 Alpes)	
témoigne	 de	 son	 accompagnement	
des	 salarié(e)s	 d'ECOPLA	 pendant	 2	
ans	 dans	 leur	 projet	 de	 SCOP,	 de	 la	
viabilité	 de	 leur	 projet,	 des	 réels	
besoins	 de	 leurs	 produits	 (plus	 de	 8	
mois	après	la	fermeture	de	l'usine,	les	
commandes	 continuent	 d'arriver...),	
et	du	symbole	de	cette	dernière	usine	
de	 fabrication	 de	 barquettes	 en	 alu	
du	pays.	
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	"C'est	possible	:	on	fabrique,	on	vend,	on	se	paie	!",	était	écrit	
sur	 la	 façade	 de	 l'usine	 LIP,	 débarrassée	 de	 ses	 patrons,	 sans	
s'en	porter	plus	mal,	d'ailleurs...	
Si	 les	carences	additionnées	d'un	ex-ministre	de	l'économie	et	
du	ministère	public	privent	les	salariés	du	droit	de	faire	vivre	
une	entreprise,	que	ses	repreneurs	officiels	s'apprêtent	à	tuer,	
alors	il	faut	dire	que	cette	justice-là	est	injuste,	et	il	faut	porter	
cette	 injustice	 à	 la	 connaissance	 de	 l'opinion	 toute	 entière.	
Nous	 devons	 nous	 saisir	 de	 cette	 occasion	 pour	 en	 faire	 une	
action	 politique,	 ce	 qui	 tombe	 bien	 en	 cette	 période	 pré-
électorale.	 Et	 interpeller	 tous	 les	 candidats	 à	 la	 présidentielle	
sur	 ce	 nouveau	 droit	 de	 préemption	 des	 salariés	 pour	 la	
reprise	 en	 SCOP	 de	 leur	 entreprise	 en	 cas	 de	 règlement	
judiciaire	 (ou	 même	 de	 leur	 site	 en	 cas	 de	 fermeture)	 et	 la	
création	 d'un	 organisme	 financier	 spécialisé,	 chargé	 d'assister	
systématiquement	toutes	ces	reprises	quand	elles	peuvent	être	
viabilisées,	 voilà	 ce	 dont	 ECOPLA	 pourrait	 devenir	 le	 nom.	
L'économie	française	pourrait	bien	se	retrouver	recouverte	de	
SCOPs	en	moins	de	temps	qu'il	n'en	faut	pour	le	dire.	ECOPLA	
doit	 devenir	 le	 nom	 d'un	 combat	 qui	 dépasse	 les	 emplois	 en	
jeu.	 C'est	 l'affaire	 du	 salariat	 tout	 entier.	 Votre	 lutte	 est	 plus	
grande	que	vous.	Et	c'est	tant	mieux.	Les	luttes	dans	l'histoire	
ne	se	sont	 jamais	gagnées	en	déposant	des	réclamations	sous	
pli	 ou	 en	 remplissant	 la	 boite	 à	 suggestion.	 Elles	 se	 sont	
gagnées	 par	 l'audace	 de	 leur	 action,	 l'universalité	 de	 leur	
cause	et	la	force	du	nombre.	L'audace,	vous	l'avez.	La	force	du	
nombre,	 on	 s'en	 charge.	 Et	 l'universalité	 de	 votre	 cause,	 elle	
est	entendue.																																												Longue	vie	aux	ECOPLA	!	
		

	



	

	
up!	 est	 dans	 la	 place	 :	 un	 triptyque	
sur	l'Economie	Sociale	et	Solidaire	est	
dans	les	tuyaux,	avec	Laurence	Ruffin	
en	 guest	 star	 ;-)	 SUD	 ENERGIE	 croit	
beaucoup	en	l'ESS	!	

	

Olivier	 Leberquier	 (CGT	 FRALIB	 devenu	 PDG	 de	 SCOP-TI)	 est	
venu	 nous	 conter	 l'histoire	 plus	 récente	 des	 FRALIB,	 et	 leur	
combat	 de	1336	 jours	 !	 1336,	devenu	 leur	marque	de	 thés	et	
d'infusions	 nature	 dont	 nous	 vous	 reparlerons	 très	 vite	
concernant	la	caisse	de	solidarité	pour	nos	sous-traitant(e)s...	
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Même	Jean	Jaurès	était	revenu	de	loin,	à	
demander	 le	 diamètre	 du	 cadenas	 pour	
nous	proposer	sa	pince	monseigneur	!	
	

©	Alain	PELLORCE		

Karine,	 Christophe,	 Yves,	 Josiane,	William,	
Daniel,	Patrick,	Gaëtan,	Sébastien,	Pascale,	
Pascal,	Yves	et	Bernard	ont	besoin	de	nous	
	
	
	
		
				
						nous	avons	tous	besoin	de	leur	victoire	
!	

	
On	nous	promet	des	stars	hyper-médiatisées	 (Frédéric	Lordon	et	
Charles	Piaget	ont	déjà	dit	oui,	Ronaldo	y	réfléchit	;-)	
On	nous	promet	des	caméras	et	des	micros...	
On	nous	promet	l'Etat	d'Urgence	contre	des	Tas	d'Urgences	
On	nous	promet	des	forces	de	police	contre	nos	forces	de	justice	
Promettez-nous	d'y	réfléchir	!	On	a	besoin	de	vous	;-)	


